
 

DECISION DE LA COMMISSION TECHNIQUE CONCERNANT : 
PROJET : AMELIORATION DE L’ACCES A L’EAU, DE L’HYGIENE ET DE LA 
PROTECTION ENVIRONNEMENTALE DANS 6 VILLAGES 

N° : 26-09 

Organisation membre (OM) :  Nouvelle Planète Pays : Guinée Conakry 
Phase : 01.01.2026 au 31.12.2028 
Partenaires : Sous-préfectures de Linsan et Souguéta et les comités WASH villageois 

Evaluation du projet et de la demande de financement 

Rappel des objectifs et actions principales 
La population vivant dans la région de Kindia, sous-préfectures de Linsan et Souguéta, en Guinée 
Conakry, s’approvisionne en eau à des sources non protégées. Près d’un tiers des habitants vivant dans 
6 villages sur lesquels se concentre le projet proposé, ne dispose d’aucune latrine, tandis que 68% 
utilisent des latrines traditionnelles insalubres. Par ailleurs, 66% des habitants constatent une forte 
dégradation de leur environnement. Ces carences en matière d’accès à l’eau, d’assainissement et 
d’hygiène, combinées aux pressions environnementales, constituent des défis majeurs aux effets 
économiques, sanitaires et écologiques considérables pour les populations locales. 
Le projet propose d’améliorer l’accès à l’eau, l’hygiène et la protection environnementale pour ces 6 
villages. Grâce à l’amélioration de l’accès à une eau potable de proximité, à des infrastructures d’hygiène 
villageoise (latrines, gestion des déchets) et à des actions environnementales, les 10’000 habitants ciblés 
pourront accéder plus facilement à l’eau en réduisant le temps consacré à son approvisionnement, 
diminuer la prévalence des maladies hydriques, limiter les risques de pollution et préserver les forêts 
environnantes, tout en améliorant durablement leurs conditions de vie et en contribuant à freiner l’exode 
rural. 

Observations  
- Le projet s’inscrit dans un contexte relativement stable, ce qui offre des conditions plus favorables 

à la mise en œuvre et au suivi d’actions de développement. L’étude de contexte est particulièrement 
solide et documentée. Les données statistiques présentées permettent de bien saisir l’ampleur des 
besoins en matière d’accès aux services WASH. Le projet s’inscrit dans une continuité territoriale, 
dans une zone où NP soutient des initiatives depuis 2018, avec déjà 15 adductions réalisées et une 
approche qui s’est affinée progressivement au fil des phases. 

- L’approche communautaire constitue un élément central et positif du projet. Le travail avec les 
communautés locales, la gestion des ouvrages par des comités d’eau et le paiement de l’eau 
favorisent la responsabilisation, le recouvrement des coûts et un effet d’entraînement sur d’autres 
pratiques améliorées au niveau des ménages. Les solutions proposées sont globalement bien 
adaptées au contexte local et reposent sur des technologies simples et peu coûteuses. 

- Le partenariat avec Performance Afrique Guinée apparaît pertinent, même si son statut actuel de 
Sàrl et l’évolution prévue vers une ONG méritent un suivi attentif.  

- L’approche intégrée combinant WASH, gestion des déchets, compostage, protection des sources, 
bassins versants et promotion de foyers améliorés témoigne d’une vision cohérente et transversale. 
L’organisation fait preuve d’une réelle réflexivité sur ses pratiques et engage une démarche de 
capitalisation, prévue notamment en 2026, pour tirer des enseignements de son expérience. 

- Certaines limites subsistent toutefois. Les changements de comportement, en particulier le lavage 
des mains, partent d’un niveau très faible (3,2 %) et constituent un défi majeur. La réplication des 
latrines familiales reste difficile sans subventions importantes, actuellement estimées à 74%. Par 
ailleurs, l’implication de l’État et des autorités locales demeure fluctuante, Performance Afrique 
assumant de facto un rôle proche de celui de la SNAPE. Enfin, la participation locale financière reste 



 
relativement faible (moins de 9%), malgré un budget globalement efficient et bien structuré, avec une 
contribution Fedevaco représentant 64% du financement. 

- La CT apprécie la manière dont NP a su tirer parti de son accompagnement, en optimisant les 
conseils et recommandations reçus, tout en intégrant de façon concrète et progressive les réflexions 
formulées de longue date par la CT, faisant preuve de capacité d’apprentissage et d’adaptation pour 
renforcer l’efficacité et la pertinence de ses interventions. 

Recommandations de la CT 
- Le projet gagnerait à renforcer le volet changement de comportement, en intégrant formellement un 

indicateur sur le lavage des mains et en développant des stratégies plus ciblées et mesurables pour 
faire évoluer durablement les pratiques d’hygiène. 

- Concernant la protection environnementale, il est recommandé de mieux relier les risques identifiés 
aux activités prévues, notamment en lien avec la culture sur brûlis. Celle-ci pourrait faire l’objet 
d’actions spécifiques de sensibilisation et de suivi, avec des indicateurs de comportement, en 
complément d’indicateurs de résultats tels que les hectares reboisés. 

- Il est également recommandé de documenter de manière plus systématique l’implication de la 
SNAPE, d’analyser les obstacles à leur engagement effectif et d’explorer des stratégies réalistes 
pour renforcer leur rôle, afin de réduire la dépendance du projet vis-à-vis du partenaire de mise en 
œuvre. 

- Enfin, il est suggéré de partager la démarche de capitalisation en cours, en mettant à disposition de 
la Fedevaco les enseignements tirés sur le choix des zones, des partenaires et des approches, etc. 

 
Décision de la C.T. suite à la séance du 15.12 2025 : accepté. 
- Le projet est validé sur la durée de 3 ans pour autant que son déroulement respecte globalement le 

cadre et le budget définis dans le document de projet présenté à la CT et prenne en compte ses 
recommandations.  

- L’organisation membre est responsable d’annoncer rapidement à la CT tout changement important 
(stratégie, au niveau des outcomes ou outputs). La CT validera ou non les modifications proposées.  

 
BUDGET ET FINANCEMENT 
Coût total du projet      158 905.- CHF 
Demande présentée à la Fedevaco:      84 505.- CHF   
Recherche auprès de :     DDC. communes 
La Fedevaco s’engage à rechercher ce montant auprès de ses partenaires mais ne peut garantir le 
succès de ses démarches. Un contrat stipulant le montant sera envoyé pour chaque financement trouvé. 
En plus du financement du projet, un pourcentage de chaque montant attribué par un partenaire financier 
(sans convention-cadre avec la Fedevaco) pourra être utilisé par la Fedevaco pour la sélection, le contrôle 
et le suivi des projets.  
 
Rédaction : Anila Hazizi, Présidente CT     Date : le 18 décembre 2025 
Rapporteur : Mikaël Amsing 



 

  N° FEDEVACO (ne pas remplir)   _______ -- _______ 
Intitulé du projet : Amélioration de l’accès à l’eau, de l’hygiène et de la protection environnementale dans 6 
villages 
Durée de la phase du projet : 01.01.2026 – 31.12.2028 
Période concernée par la demande : 01.01.2026 – 31.12.2026 
Nouveau projet X Renouvellement de :  Phase précédente Non 
Accepté par autre bailleur (nom et coordonnées) : - Rapport d’évaluation Non 
INFORMATIONS DE BASE SUR LE PROJET 
Pays : Guinée Conakry 

Région, Ville : Région de Kindia, sous-préfectures de Linsan et Souguéta, 6 villages 
Bénéficiaires : 10'000 villageois 
Partenaire local : Sous-préfectures de Linsan et Souguéta et les comités WASH villageois 
Organisation membre (OM) qui présente le projet : Nouvelle Planète 
Responsable au sein de l’OM : Xavier Mühlethaler 
Coordonnées (email) : x.muehlethaler@nouvelle-planete.ch 

CONTRIBUTION AUX OBJECTIFS DE DEVELOPPEMENT DURABLE (ODD) 

 

80% 

 

20% 

 

AUTRES THEMES ET ASPECTS TRANSVERSAUX (cocher x) 
Activités génératrices de 
revenus 

 Développement 
communautaire/territorial 

X Renforcement institutionnel, 
empowerment 

X 

Culture  Outils de financement, micro-crédit  Plaidoyer, information  
DESCRIPTIF RESUME DU PROJET 
Résumé de la justification du projet par rapport au contexte  
Dans les six villages concernés, 75% de la population s’approvisionne en eau à des sources non protégées. Près 
d’un tiers ne dispose d’aucune latrine, tandis que 68% utilisent des latrines traditionnelles insalubres. Par ailleurs, 
66% des habitants constatent une forte dégradation de leur environnement. Ces carences en matière d’accès à 
l’eau, d’assainissement et d’hygiène, combinées aux pressions environnementales, constituent des défis majeurs 
aux effets économiques, sanitaires et écologiques considérables pour les populations locales.  
Résumé de l’objectif principal 
Grâce à l’accès à une eau potable de proximité, à des installations favorisant l’hygiène villageoise (latrines, 
gestion des déchets) et à des actions environnementales, les 10’000 habitants des 6 villages pourront :  
• accéder plus facilement à l’eau potable et réduire le temps consacré à son approvisionnement, 
• diminuer la prévalence des maladies hydriques, 
• limiter les risques de pollution de leur environnement et protéger les forêts avoisinantes, 
• améliorer leurs conditions de vie et freiner l’exode rural. 

Résumé des moyens mis en œuvre 
• 6 systèmes de distribution d’eau potable sont installés dans 6 villages, 
• 6 comités WASH et 6 autres liés à l’environnement sont créés, structurés et renforcés, 
• 18 techniciens locaux sont formés en technique/entretien, 
• 186 latrines privatives familiales sont installées, 
• 33 décharges villageoises sont mises en place, 
• 18 campagnes de sensibilisation des villageois à l’entretien et l’hygiène/assainissement sont organisées, 
• 32 pépiniéristes villageois sont formés, 
• 304 foyers améliorés sont mis en place, 
• 21 ha sont reboisés avec 31’820 arbres (équivalent de 30 terrains de foot), 
• 18 campagnes de sensibilisation des villageois aux enjeux environnementaux. 

PLAN DE FINANCEMENT – AN 1 (2026) % GNF CHF 
Coût total du projet   1'589’056'109.- 158'905.- 
Contributions locales (partenaires, bénéficiaires)  144'000'000.- 14'400.- 
Budget total projet présenté à la Fedevaco 100 % 1'445'056'109.- 144'505.- 
Contribution de l’OM et de ses autres bailleurs  42%  60'000.- 
Solde à financer -> demande à la Fedevaco  84'505.- 

Lieu : Lausanne          Date : 15.10.2025 



 

VERSION DU 15/10/2025  PAGE 1 SUR 10 

Intitulé du projet : Amélioration de l’accès à l’eau, de l’hygiène et de l’environnement dans 6 villages 

Durée globale de la phase de projet : 01.01.2026 – 31.12.2028 

Période concernée par la demande de financement (An 1 - 2026) : 01.01.2026 – 31.12.2026 

1 CONTEXTE ET IDENTIFICATION DU PROJET 

1.1 Contexte géographique, politique, social et économique de la zone 
Les lieux d’intervention du programme sont situés à environ 180 km à l’est de Conakry dans les sous-
préfectures de Souguéta et de Linsan. Ces deux sous-préfectures n’en formaient initialement qu’une, 
mais à la suite d’une révision du découpage, elles ont été séparées en 2017 : 

• La sous-préfecture de Souguéta est composée de 6 districts et compte 14’070 habitants, dont 
7’150 femmes, répartis sur une superficie de 934 km2 (3.3 fois la superficie du canton de 
Genève), soit une densité moyenne de 15 habitants par km2. 

• La sous-préfecture de Linsan est composée de 16 districts et compte 34’073 habitants dont 
17’140 femmes, répartis sur une superficie de 1’270 km2 (4.5 fois la superficie du canton de 
Genève), soit une densité moyenne de 26.83 habitants par km2. 

 

L’espace des deux sous-préfectures est structuré de manière similaire avec d’un côté des chaines de 
montagnes, dont le mont Djanfou qui culmine à 942 mètres, et de l’autre côté des plaines entrecoupées 
par de nombreux cours d’eau. La couverture végétale est relativement faible. Deux saisons s’alternent 
dans cette région : saison pluvieuse (juin → mi-novembre) et saison sèche (mi-novembre → mai). 
 

La principale activité de la population est l’agriculture, suivie de l’élevage (bovins, ovins et aviculture). 
Les principales cultures sont le riz, l’arachide, le maïs, le manioc et les pommes de terre (cultivés entre 
les mois de mai et novembre). Plus de 90% des ménages des sous-préfectures dépendent des activités 
agricoles selon notre enquête de terrain. 
 

Les 6 villages bénéficiaires ont chacun leurs spécificités (les couleurs représentent les années de l’octroi 
du soutien principal : 2026 → 2028) : 

N° Village Nb. D’habitants (♀) 
[foyers] 

Infrastructures communautaires Chef-lieu SP → village 

1 
Tafory centre 
(SP Linsan) 

1'390 (785) [199] 
Ecole et 2 forages, dont un 

fonctionnel et éléctricité 
9 km 

2 
Sangoyah 
(SP Linsan) 

2'200 (1'200) [314] 
Ecole, poste de santé et deux 
forages, dont un fonctionnel 

24 km 

3 
Gnèya 
(SP Souguéta) 

800 (480) [114] - 42 km 

4 
Yagoya 
(SP Souguéta) 

500 (324) [71] - 45 km 

5 
Sangodiya 
(SP Linsan) 

1'064 (850) [152] - 35 km 

6 
Djanfou 
(SP Souguéta) 

3'750 (2'150) [536] 
Ecole, 2 forages, dont un non-

fonctionnel et deux puits améliorés 
11 km 

 

Les sous-préfectures et les districts sont officiellement autonomes face au pouvoir central, mais le 
manque de ressources financières limite leurs champs d’action. La conséquence directe est 
l’intensification de l’exode rural. 
 

1.2 Problématique et justification du projet  
Une enquête auprès de 216 ménages (97 à Linsan avec une taille moyenne de 9.3 personnes et 119 à 
Souguéta avec une taille moyenne de 10.6 personnes) a permis de mieux cerner les problématiques.  
 

Les résultats relatent qu’au niveau de l’accès à l’eau : 
• 46.3% des foyers interrogés s’approvisionnent en eau dans les cours d’eau (où la population 

locale se lave, fait sa lessive et les animaux viennent également s’y abreuver), 26.9% à des sources 
non-aménagées [Annexe 3] et les 24.5% ont accès à de l’eau de boisson de qualité acceptable 
provenant de bornes-fontaines (13.4%), puits (4.6%) ou sources d’eau protégée (6.5%).  
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• 53.2% des ménages estiment que l’accès à l’eau à « sa » source n’est pas garanti durant 6 à 
7 mois (saison de pluies) et 6.9% durant 8 à 11 mois. 

• Seulement 16.2% des ménages déclarent traiter l’eau avant de la consommer. 36.1% des 
ménages estiment que l’eau consommée n’est pas de qualité et 39.8% n’en ont aucune idée.  

• Seuls 12% affirment qu’un membre de leur ménage a contracté une maladie liée à la qualité de 
l’eau durant le mois passé (75.5% disent qu’il y a eu un malade, mais pas lié à la consommation de 
l’eau), ce qui est en incohérence avec les informations données précédemment. Les statistiques 
des postes de santé de Souguéta et Linsan relatent qu’en saison de pluies sur 35 à 50 
consultations mensuelles, 80% sont liées directement à des questions de qualité d’eau 
(diarrhées, helminthiase, etc.). Sur toute l’année, les maladies hydriques représentent 50% des 
consultations !  

• La consommation moyenne d’eau se situe en moyenne à environ 200l par foyer, ce qui équivaut 
à environ 20l par personne par jour.  

• Les villageoises passent en moyenne 31 minutes pour un aller/retour avec une forte variation 
entre le minimum (10 minutes) et le maximum (5h) pour un bidon. Ce temps ne prend pas en 
compte l’éventuelle attente auprès de la source.  

• La corvée d’eau est effectuée à 76.4% par des femmes de +18 ans et à 16.7% par des filles 
adolescentes (12-18 ans). Lors de discussions organisées par notre partenaire stratégique dans 
le village, certains habitants ont évoqué leurs réticences à envoyer leurs filles à l’école à cause 
de la corvée de l’eau.  

 

L’enquête relève des défis majeurs dans le domaine de l’assainissement et de l’hygiène : 
• Seuls 3.2% des ménages disposent d’un mécanisme pour se laver les mains avec du savon, 

45.8% sans savons et les 50.9% restant n’ont aucun dispositif. 79.4% se lavent 4 fois ou plus 
les mains par jour. 

• 29.2% des ménages ne disposent pas de latrines. Dans les 70.8% des ménages qui disposent 
de latrines, 68.1% sont des latrines traditionnelles, non-ventilées et en très mauvais état. Les 
latrines sont partagées dans 61.1% des cas avec des personnes hors ménage (27.3% : souvent 
et 33.8%, parfois).  

• Par rapport à la gestion des déchets, 69% disent qu’il n’y en a pas et 83.3% affirment qu’aux 
membres de leur foyer ne font aucun geste à ce sujet. 

 

Concernant l’environnement, les résultats sont éloquents : 
• 66.3% des ménages disent constater la dégradation de l’environnement. 
• 86.6% des ménages pratiquent l’agriculture sur brûlis et 24.1% pratiquent l’exploitation 

forestière (7.9% coupe de bois et 16.2% pour produire du charbon). 
• 97.7% utilisent toujours des foyers ouverts traditionnels (ce qui consomme passablement de bois, 

entre autres pour bouillir l’eau).  
 

Les sous-préfectures de Souguéta et de Linsan sont confrontées à de nombreux défis dans les 
domaines de l’eau, de l’assainissement, de l’hygiène (WASH) et de l’environnement. Près de 10'000 
habitants issus de six villages, soit environ 21% de la population totale des deux sous-préfectures, 
bénéficieront des interventions visant à améliorer l’accès à l’eau potable, l’hygiène, l’assainissement et 
la protection de l’environnement, trois domaines étroitement liés et complémentaires. 
 

1.3 Résultats obtenus lors de phases précédentes 
La pertinence de la mise en place d’adductions d’eau a été mesurée à maintes reprises (plus d’une 
quinzaine réalisée depuis une dizaine d’années). Les résultats sont spectaculaires. Les bénéficiaires 
parlent avec enthousiasme de leur adduction d’eau. Deux effets principaux sont mentionnés de manière 
unanime : la quasi-éradication des maladies hydriques et la réduction du temps alloué à la corvée d’eau. 
Les bénéficiaires n’ont également plus besoin de bouillir l’eau, ce qui permet de réduire la consommation 
de bois. Les défis principaux pour atteindre les objectifs se situent au niveau du volet de la mise en place 
des structures et des mécanismes pour garantir la pérennité et le reboisement.  
 

Ce programme représente la suite d’interventions dans ce domaine en Guinée après celui de Kébéfria 
(2018), de Maléya (2019), de Khoriya et Mambiya (2020), de Koundabalaya et Woléa (2021), 
Yenguissa et Sangaréya (2022), Madina Folula (2023), de Wolia et Kalia (2024) et de Kabèlèya et 
Kamba (2025). Ces localités se situent dans les sous-préfectures de Samaya, de Bangouya et de 
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Sougéta et Linsan. Nouvelle Planète a acquis passablement d’expériences dans le domaine de l’accès 
à l’eau grâce à la mise en place de ces interventions en Guinée, mais aussi à Madagascar et au Burkina 
Faso. La capitalisation des savoirs et un audit externe ont permis d’élaborer et peaufiner des standards 
minimaux précis pour garantir la qualité. 
 

2 APPROCHE ET STRATEGIE DE MISE EN ŒUVRE 

2.1 Approche  
Les interventions s’articulent sur trois axes complémentaires pour atteindre les objectifs fixés : 
 

a) Accès à l’eau 
Chaque village sélectionné bénéficiera d’un système d’adduction d’eau garantissant l’accès à l’eau 
potable à tous, avec une distance maximale de 200 m entre l’habitation et la borne-fontaine. Une étude 
technique détaillée est systématiquement menée avant l’intervention par la Direction Préfectorale du 
Génie Rural et valider par la SNAPE. Les sources seront captées via des ouvrages en béton armé 
équipés de crépines, protégées par des pares-feux et des zones reboisées. L’eau sera conduite vers 
des réservoirs pour alimenter les bornes-fontaines, réparties selon la topographie et le nombre de 
bénéficiaires et conçues pour un usage intensif avec deux robinets chacune. Six réseaux seront installés 
dans les villages, totalisant 6 réservoirs et 33 bornes-fontaines, chacun géré par un comité WASH de 
minimum 5 membres. Des sous-comités de 3 à 5 usagers superviseront l’entretien des bornes-
fontaines, assistés de 2 à 4 techniciens villageois par réseau pour les petites réparations et 
l’accompagnement. 
 

Tous les membres des comités et les techniciens suivront une formation pratique et théorique sur la 
gestion de l’eau, l’entretien des ouvrages, la potabilité, la gestion financière et la mobilisation 
communautaire. Chaque comité WASH élaborera un règlement des usagers validé lors d’une 
assemblée villageoise, définissant horaires, entretien, cotisations et sanctions, assurant ainsi la 
pérennité et la gestion durable des infrastructures. Des campagnes de sensibilisation à destination des 
habitants des villages sont également prévues.  
 

b) Hygiène et assainissement 
L’accès à l’eau potable à proximité des habitations constitue l’objectif principal des villages, mais 
l’intervention vise également à renforcer l’hygiène et l’assainissement pour assurer sa durabilité. Dans 
ce cadre, 186 latrines familiales à fosse ventilée seront construites avec la participation des villageois, 
qui devront creuser leur propre fosse et fournir une partie des matériaux (sable, gravier, briques), tandis 
que le programme fournit le reste (tôles, ciment, peinture). Cette approche favorise le changement de 
comportement et la responsabilisation des familles pour l’entretien, d’autant plus que des kits d’hygiène 
seront distribués en complément.  
 

Parallèlement, 33 décharges de quartier seront aménagées à proximité des bornes-fontaines pour les 
déchets non recyclables, notamment plastiques. La gestion sera confiée aux sous-comités, mobilisant 
les usagers pour le ramassage hebdomadaire et veillant à leur dépôt correct. 18 campagnes de 
sensibilisation à l’hygiène et à l’assainissement seront organisées par village, accompagnées de 
formations sur la gestion des déchets, incluant tri, recyclage et incinération sécurisée lorsque 
nécessaire. Un accent particulier sera mis sur le compostage et les groupements maraîchers. 
L’installation des adductions d’eau constitue une opportunité pour intégrer ces actions de 
sensibilisation, garantissant ainsi un impact durable sur la santé, la propreté et le bien-être des 
populations. 
 

c) Protection de l’environnement 
Pour garantir un accès durable à l’eau potable, le projet intègre des actions de préservation 
environnementale. 18 campagnes de sensibilisation toucheront au moins 3’000 habitants sur des 
thèmes variés : restauration de forêts communautaires, protection des sources et bassins-versants, 
agroforesterie, sédentarisation des agriculteurs et agriculture de conservation. Chaque village disposera 
d’un comité environnemental de 5 membres chargé du reboisement de 21 ha, soit 31’820 arbres plantés 
autour des têtes de sources et des bassins-versants, sous la supervision du garde forestier et avec le 
soutien de trois à sept pépiniéristes formés par village. Le suivi à long terme inclut la protection et le 
regarnissage annuel des plantations. Pour réduire la pression sur les forêts, 410 foyers améliorés seront 
confectionnés à partir d’un mélange de terre, bouse et paille, permettant de réduire la consommation 
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de bois d’au moins trois fois. La formation des bénéficiaires favorisera la réplication des foyers. Cette 
approche combine sensibilisation, formation et action pour un impact durable sur l’environnement et la 
communauté. 
 

2.2 Ancrage local 
Durant la phase d’identification, notre partenaire stratégique a rencontré les habitants de nombreux 
villages. Ils ont émis le souhait de mettre en place un système pour faciliter l’accès à l’eau et améliorer 
l’hygiène. Au vu de la pertinence de la demande, il a été décidé de mener une étude de terrain 
approfondie, comprenant une enquête. Les données récoltées ont été traitées et discutées avec des 
spécialistes de la SNAPE et des autorités sous-préfectorales pour préciser les différents volets de 
l’intervention et sélectionner les villages prioritaires. Les acteurs ont opté pour une approche systémique 
incluant les trois domaines complémentaires WASH (eau, assainissement et environnement).  

2.3 Intégration dans un programme 
Le programme se situe dans deux zones d’intervention prioritaires de Nouvelle Planète en Guinée (sur 
trois). Notre partenaire stratégique, Performance Afrique Guinée, y travaille depuis 2021. Une relation 
de confiance et de collaboration a déjà pu être établie avec les autorités locales. Le travail de longue 
haleine que Nouvelle Planète mène dans les régions d’intervention permet de faire émerger un 
développement cohérent et tout en douceur initié par la population locale. Cette proximité avec les 
bénéficiaires permet d’assurer une appropriation optimale des interventions. Notre partenaire 
stratégique connait très bien la région de Kindia, puisqu’il y travaille depuis quasi 10 ans. 
 

Ce programme représente la suite d’interventions dans ce domaine en Guinée après celui de Kébéfria 
(2018), de Maléya (2019), de Khoriya et Mambiya (2020), de Koundabalaya et Woléa (2021), Yenguissa 
et Sangaréya (2022), Madina Foula (2023), Kalia et Wolia (2024). Ces localités se situent dans les sous-
préfectures de Samaya, Bangouya, Souguéta et Linsan. Nouvelle Planète a acquis passablement 
d’expériences dans le domaine de l’accès à l’eau grâce à la mise en place de ces interventions. La 
capitalisation des savoirs et un audit externe ont permis d’élaborer et peaufiner des standards 
minimaux précis pour garantir la qualité.  

2.4 Intégration des dimensions genre et inclusion 
Tous les habitants bénéficieront des infrastructures mises en place. Les retombées seront 
particulièrement significatives pour les femmes et les filles, qui seront soulagées de la corvée d’eau 
traditionnelle, tout en profitant des foyers améliorés et de latrines. 

3 ACTEURS 

3.1 Personnes concernées par le projet 
• Critères d’identification, de sélection : 

Face aux nombreuses demandes reçues par notre partenaire stratégique de la part des communautés 
locales des deux sous-préfectures, une étude exploratoire, suivie d’une étude de référence, a été menée 
pour identifier les villages les plus nécessiteux, souhaitant s’engager dans l’amélioration de leur situation 
WASH et environnementale, et dotés d’une dynamique communautaire active. Les résultats ont été 
discutés avec les autorités sous-préfectorales afin de finaliser la sélection. 
 

• Les personnes directement concernées :  
Les bénéficiaires sont les 10’000 habitants des six villages sélectionnés (Tafory, Sangoyah, Gnèya, 
Yagoya, Sangodiya et Djanfou), dont 5’800 femmes. 
 

• Les personnes indirectement concernées :  
Les sous-préfectures de Linsan et Souguéta connaîtront une augmentation de la couverture en accès 
à l’eau (+21%) et du taux de latrinisation dans les villages concernés, ce qui devrait également se 
traduire par une diminution de la fréquentation des centres de santé par les habitants des 6 villages.  

3.2 Partenaire local  
Nom de l’organisation : Performance Afrique Guinée (PAG) 
Adresse : Quartier Féréfou, Kindia 
Statut institutionnel : Sàrl de droit guinéen 
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Performance Afrique est une structure indépendante de Nouvelle Planète, fonctionnant comme un 
bureau de coordination pour la mise en œuvre externe des projets. Les autorités villageoises, en tant 
que partenaires locaux, assurent temporairement le suivi des interventions. Une fois les comités WASH 
formés et structurés, ils prendront le relais. La Direction Préfectorale du Génie Rural (DPGR) et notre 
partenaire stratégique supervisent et accompagnent ce processus, garantissant le respect des accords. 
 

Bref descriptif : 
Performance Afrique Guinée (PAG) est une structure spécialisée dans l’accompagnement des 
collectivités (sous-préfectures) et des organisations locales (comités d’eau, associations locales, 
groupements agricoles, etc.) afin d’améliorer leurs conditions d’action et de valoriser pleinement leurs 
potentialités. Son approche participative, véritable marque de fabrique, permet de concevoir des 
interventions adaptées à chaque contexte. Celles-ci reposent sur trois axes complémentaires : la 
réalisation d’infrastructures, le renforcement des capacités et le développement de la société civile. 
L’objectif est de doter les bénéficiaires des outils nécessaires pour lever les contraintes auxquelles ils 
font face, tout en assurant leur autonomie dès la fin des interventions. PAG concentre ses actions en 
milieu rural, dans des sous-préfectures dépourvues de soutien externe. 
 

Nouvelle Planète collabore avec PAG depuis 2014 dans le cadre d’un partenariat stratégique. 
Ensemble, nous avons mené de nombreux projets dans les domaines du WASH, de l’agriculture et de 
la transformation agricole, exclusivement dans la région de Kindia. Leurs approches et méthodes de 
travail partagent les mêmes valeurs et principes d’intervention. Basé à Kindia, le bureau compte huit 
employés permanents, appuyés par des collaborateurs mandatés selon les besoins, et dispose d’un 
large réseau garantissant la pertinence et la qualité des actions menées. 
 

En quoi ce projet s'inscrit-il dans la mission et vision du partenaire ?  
Les deux axes d’intervention de PAG sont le WASH et l’agriculture, inscrits dans une approche participative mise 
en œuvre dans la région de Kindia. Ce projet s’intègre pleinement dans cette dynamique. 
 

Répartition des tâches et responsabilités 
Une convention de collaboration lie Nouvelle Planète et Performance Afrique Guinée. Elle est conclue 
pour une durée indéterminée et réévaluée régulièrement selon le calendrier quadriennal de la DDC, 
avec possibilité d’adaptation en cas de changement. Performance Afrique Guinée reste libre d’exécuter 
des projets pour d’autres organisations (ce qui n’est pas le cas actuellement). 
 

Les comités d’eau et les autorités locales sont impliqués à toutes les étapes du processus : de 
l’identification à la réalisation, puis à la gestion autonome des ouvrages. Nous veillons à ce que toutes 
les conditions soient réunies pour assurer leur pérennité. Un suivi régulier est ensuite effectué selon un 
mécanisme clairement défini, aussi bien par notre partenaire stratégique que le responsable pays.  
 

3.3 Autres acteurs  
Structures étatiques / institutions publiques : 

• Les autorités des six villages délivrent les autorisations nécessaires et assurent le suivi de la 
mise en œuvre des ouvrages. 

• Les autorités sous-préfectorales participent activement à la réalisation du projet. Elles veillent à 
l’implication des autorités villageoises et des habitants, ainsi qu’au respect des réglementations 
en matière d’accès à l’eau, d’assainissement et de protection de l’environnement. 

• Le Service National de l’Aménagement des Points d’Eau (SNAPE) valide l’ensemble des plans 
techniques et contrôle la conformité des réalisations aux normes et standards en vigueur. C’est 
la structure étatique compétente en la matière. 

 

Autres partenaires / réseaux : 
• La Direction Préfectorale du Génie Rural (DPGR) réalise les études techniques en collaboration 

avec Performance Afrique Guinée (PAG). 
• Des entreprises spécialisées dans la mise en place d’adductions d’eau et de latrines seront 

mandatées, à l’issue d’un appel d’offres. 
3.4 Coordination et complémentarité avec les autres acteurs 
Les intervenants externes sont très rares dans les villages enclavés des sous-préfectures de Souguéta 
et Linsan. Nous veillons à nous coordonner avec les ressortissants de ces villages vivant à Conakry. 
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4 FINALITE, OBJECTIF ET RESULTATS : CADRE LOGIQUE 
Amélioration l’accès à l’eau, l’hygiène et la protection environnementale dans 6 villages – 01.01.2026 → 31.12.2028 

Finalité  
Améliorer les conditions de vie des populations en milieu rural grâce à l’accès aux services de base de qualité et de proximité, afin de donner des perspectives 
d’avenir et réduire l’attrait de l’exode rural. 

Objectif spécifique / Outcome  
Garantir un environnement WASH et environnemental sain aux 
10’000 habitants (dont 5'800 femmes) des villages de Tafory, 
Sangoyah, Gnèya, Yagoya, Sangodiya et Djanfou. 

Indicateurs 
• 90% des habitants des 6 villages ont accès à l’eau potable 

à proximité de leur habitation (moins de 200 m) 
(actuellement moins de 18%). 

• 43% des foyers disposent d’une latrine de qualité (27.2% 
actuellement). 

• 31'820 arbres sont plantés sur une surface de 21ha. 

Sources de vérification 
• Visites de terrain 
• Photos 
• Questionnaire d’évaluation 
• Rapports des interventions 
• Audit 

Résultat attendu – R1 / Output 1 
Les 10’000 villageois de 6 villages ont accès à de l’eau potable en 
suffisance à proximité de leur habitation. 

Indicateurs 
• 90% des habitants disposent de suffisamment d’eau 

potable durant toute l’année (actuellement 39.8%) 
• La prévalence des maladies hydriques au sein de la 

population n’excède pas 4% (actuellement 12%) 
• Le temps alloué à la corvée d’eau est réduit de 80% pour 

un aller-retour (actuellement 34min).  

Sources de vérification 
• Visites de terrain 
• Photos 
• Questionnaire d’évaluation 
• Statistiques médicales 
• Rapports des interventions 
• Audit 

Activités 1 – A1 / Input 1 
• Mise en place des 6 adductions d’eau (6 réservoirs et 33 bornes-fontaines) 
• Nomination et structuration de 6 comités WASH 
• Nomination et formation de 18 techniciens locaux 
• Cooptation et accompagnement de 33 sous-comités 
• Elaboration et mise en place du règlement d’eau 
• 18 campagnes de sensibilisation aux enjeux et à la gestion de l’eau des habitants (3'000 habitants) 

Résultat attendu – R2 / Output 2 
L’hygiène globale des habitants des 6 villages s'est améliorée. 

Indicateurs 
• 70% des latrines sont exclusivement à usage familial 

(actuellement 38.9%) 
• 80% des 6 villages disposent d’un système de gestion de 

déchets opérationnel (actuellement 31%). 
• 80% des villageois considèrent que la propreté villageoise 

s’est améliorée.  

Sources de vérification 
• Visites de terrain 
• Photos 
• Questionnaire d’évaluation 
• Rapports des interventions 
• Audit 

Activités 2 – A2 / Input 2 
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• Mise en place de 186 latrines 
• Distribution de 186 kits d’hygiène 
• Nomination et structuration de 6 comités WASH 
• Cooptation et accompagnement de 33 sous-comités 
• Mise en place de 33 décharges villageoises  
• Organisation de 18 campagnes de sensibilisation à l'hygiène et à l’assainissement (3’000 personnes) 
• Formation en gestion des déchets (360 personnes) 
• Formation aux techniques de compostage (360 personnes) 

Résultat attendu – R3 / Output 3 
Les 6 villages sont actifs dans le domaine de la protection 
environnementale. 

Indicateurs 
• 21ha d’espaces sensibles sont classés en zones protégées 

(0ha actuellement). 
• 3'000 personnes (H/F) sont sensibilisées aux enjeux 

environnementaux/climatiques.  
• Une campagne de reboisement a lieu chaque année. 

Sources de vérification 
• Visites de terrain 
• Photos 
• Questionnaire d’évaluation 
• Rapports des interventions 
• Audit 

Activités 3 – A3 / Input 3 
• Nomination et structuration de 6 comités environnementaux 
• Nomination et formation de 32 pépiniéristes locaux 
• Organisation de 18 campagnes de sensibilisation aux enjeux environnementaux/climatiques (3'000 personnes) 
• Sélection et formation de 30 monitrices locales pour la confection de foyers améliorés 
• Transmission des compétences à 300 femmes  
• Confection de 304 foyers améliorés 
• Délimitation des 21ha de zones classées 
• Plantation de 31'820 arbres 

Risques et mitigation / Opportunités 
Le projet constitue une priorité pour les deux sous-préfectures et les villages ciblés. Il a été demandé par les communautés et fait partie du plan de développement 
local (PLD). L’appropriation par la population est facilitée grâce à des installations techniques adaptées au milieu rural et à des mécanismes de financement locaux, 
tels que les cotisations et les fonds de développement. Les principaux défis concernent l’adoption de nouveaux comportements : restriction de l’accès à certaines 
zones protégées pour prévenir dégradations et pollutions, usage de l’eau limité à l’usage domestique, amélioration de l’hygiène (tri des déchets, élimination des 
eaux stagnantes, utilisation des latrines) et réduction de l’agriculture sur brûlis. La formation des comités WASH et environnementaux, des techniciens et 
pépiniéristes locaux, ainsi que la sensibilisation des villageois, permettront de répondre à ces enjeux. Un suivi régulier garantira la mise en œuvre effective et 
contribuera à éviter des problèmes majeurs, assurant ainsi la durabilité du projet et ses effets sur le bien-être des populations. 
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5 DISPOSITIF DE MISE EN ŒUVRE, SUIVI ET EVALUATION 

5.1 Équipe locale du projet : 
Rôle/ fonction Tâches et responsabilités Taux d’activité imputé 

au projet (%) 
Autorités des sous-préfectures de 
Souguète et de Linsan, M. Ousmane Kolet 
Camara et M. El-Hadj baba Adama Diallo 

• Validation du programme 
• Octroi des autorisations 
• Mobilisation des mains-d’œuvre locale 
• Organisation des contributions locales 
• Résolution d’éventuels conflits 
• Contrôle des comités WASH 
• Mobilisation d’une partie de ressources 

financières pour l’entretien 

10% 

Comités WASH • Gestion des adductions d’eau 
• Organisation de la récolte des cotisations 
• Coordination de l’entretien sur le long 

terme 

Mandat 

Pépiniéristes villageois • Production des plants Mandat 
Responsables des chantiers • Organisation des chantiers 

• Compte-rendu concernant l’avancement 
du chantier 

Mandat 

Techniciens hydrauliques de Conakry • Expertise technique 
• Construction des adductions d’eau 

Mandat 

Artisans locaux • Main-d’œuvre qualifiée durant les 
constructions 

Mandat 

Direction Préfectorales du Génie Rural 
(DPGR), M. Aboubacar Camara 

• Etude technique de faisabilité 
• Formation technique/entretien 

Mandat 

Service National de l’Aménagement des 
Points d’Eaux (SNAPE), M. Fodé Conte 

• Participation à l’identification et sélection 
des villages 

• Supervision et contrôle périodique des 
travaux 

• Supervision de la qualité de l’eau et des 
équipements 

Mandat 

Animateur en hygiène/assainissement 
(gestion des déchets) 

• Sensibilisation des bénéficiaires 
• Accompagnement de la réalisation des 

latrines 

Mandat 

Formateur en compostage • Formation en compostage Mandat 
Formatrices en foyers améliorés • Formation en réalisation de foyers 

améliorés 
• Accompagnement dans l’implémentation 

Mandat 

Spécialiste en reboisement 
communautaire 

• Formation des comités environnementaux 
• Formation des pépiniéristes 
• Sensibilisation des bénéficiaires 

Mandat 

Garde forestier, M. Mohamed Camara • Sensibilisation des villageois 
• Formation des pépiniéristes 
• Accompagnement lors du reboisement 
• Contrôle du respect des zones protégées 

Mandat 

Performance Afrique Guinée (partenaire 
stratégique de Nouvelle Planète en 
Guinée) M. Sambégou Gassama et 
Nouvelle Planète en Suisse (Xavier 
Mühlethaler) 

• Sélection des responsables du chantier et 
des artisans 

• Suivi de la mise en œuvre du programme 
• Coordination des différents acteurs 
• Suivi financier du programme 
• Coordination de l’audit 

80% pour le 
responsable et 
l’animateur 
programme en 
Guinée et 10% pour 
le responsable pays 
en Suisse 
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5.2 Dispositif de suivi (monitoring) des activités et d’impact 
Le partenaire stratégique de Nouvelle Planète en Guinée (Performance Afrique Guinée), se chargera de 
vérifier le bon déroulement des réalisations du programme en collaboration étroite avec les personnes 
mandatées pour la construction, les autorités sous-préfectorales, les villageoises et les comités WASH 
et environnementaux. Dès le démarrage des activités, un suivi hebdomadaire sera effectué. Les 
infrastructures seront évaluées à intervalle régulier au niveau de la qualité technique par un ingénieur 
hydraulique de la Direction Préfectorales du Génie Rural (DPGR) et également des responsables de la 
SNAPE (Service National de l’Aménagement des Points d’Eaux). Performance Afrique Guinée 
dispensera les formations de renforcement des capacités. 
 

Pendant la première année après les interventions, une visite trimestrielle sera effectuée par notre 
partenaire stratégique. Ces visites permettront de vérifier l’entretien, l’acquittement des cotisations, le 
respect des zones reboisées, la bonne marche de la collecte de déchets et la bonne utilisation des 
latrines. Dès la deuxième année des visites semestrielles sont prévues.  
 

La Service National des Aménagements des Points d’Eau (SNAPE) effectuera également des visites 
inopinées. Le responsable-pays de Nouvelle Planète visitera le programme au moins une fois tous les 
deux ans. 

5.3 Évaluation 
Un audit financier ainsi qu’une évaluation externe des résultats atteints sont prévus à la fin du 
programme triennal, au cours du premier semestre 2029. Ces démarches s’inscrivent dans les 
mécanismes habituels de suivi et de transparence de Nouvelle Planète.  

5.4 Démarche de capitalisation d’expérience 

� OUI  X NON 
 

Il n’existe pas de démarche formelle de capitalisation, mais les leçons tirées des expériences conduisent 
systématiquement à des ajustements dans les démarches proposées et dans les standards minimaux de Nouvelle 
Planète. Lors des voyages de suivi effectués par les responsables pays, une évaluation thématique est également 
intégrée au rapport, mettant en évidence les enseignements tirés dans le domaine spécifique d’intervention, qui 
sont ensuite partagés avec le partenaire stratégique. 

6 AUTONOMISATION, PERENNITE DE L’ACTION, DESENGAGEMENT  

Les réseaux seront gérés chacun par un comité WASH (6 en tout) en collaboration avec entre 2 et 4 
techniciens endogènes. Les bornes-fontaines et les décharges seront prises en charge par quartier. 
Entre 3 et 5 personnes par borne-fontaine seront désignées responsables pour de l’entretien de chaque 
borne et chaque décharge constituant ainsi les sous-comités. Une contribution financière mensuelle (à 
priori oscillant entre GNF 5'000.- et GNF 8'000.- par foyer par mois) de chaque famille est prévue. Elle permet 
de constituer un fonds de caisse pour financer d’éventuelles réparations. Cette méthode simple permet 
de responsabiliser les usagers et de pérenniser les ouvrages. A cela s’ajoute aussi le recours au fonds 
de développement local. Comme l’accès à l’eau est une des responsabilités délocalisées de l’Etat, la 
sous-préfecture est responsable de mettre en place les mécanismes pour garantir sa pérennité. La 
SNAPE (Service National de l’Aménagement des Points d’Eaux) veille à ce que tout soit fait en bonne et 
due forme. Le programme s’appuie sur des expériences précédentes pour garantir la mise en place des 
mécanismes les plus performants en fonction des leçons tirées. Les infrastructures prévues sont 
spécifiquement conçues pour minimiser les coûts d’entretien et sont adaptées au contexte rural 
guinéen. Les comités WASH doivent par ailleurs tenir au courant la SNAPE (Service National de 
l’Aménagement des Points d’Eaux) régulièrement. En cas de dysfonctionnement et/ou de non-respect 
du code de l’eau, la SNAPE intervient sur le terrain et accompagne le comité WASH dans la résolution 
des défis. En fonction des litiges, elle est autorisée à promulguer des sanctions. 
 

Les latrines et les foyers améliorés mis en place seront propriété des familles. C’est à elles de mobiliser 
les fonds nécessaires à temps pour effectuer les travaux d’entretien. Les formations et sensibilisations 
dispensées auront permis de diffuser les connaissances nécessaires. Les comités WASH signaleront 
aux familles s’il y a des manquements.  
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Les aspects environnementaux seront gérés par les comités environnementaux en collaboration étroite 
avec les 32 pépiniéristes avec le soutien du garde forestier. Les pépiniéristes villageois poursuivront la 
sensibilisation des villageois aux enjeux environnementaux et leur fourniront les plants d’arbres 
nécessaires pour reboiser les espaces (année après année). Une véritable politique environnementale est 
sensée émerger au niveau villageois.  

7 RESSOURCES ET MOYENS ENGAGES PAR LES PARTIES PRENANTES 

7.1 Ressources propres engagées dans le projet par l’OM  
Nouvelle Planète assure le financement intégral du projet ainsi que son suivi à long terme, en mettant à 
disposition les évaluations régulières réalisées lors des voyages de suivi. Elle prend également en charge 
le fonctionnement de Performance Afrique Guinée, indépendamment des projets, et soutient son 
renforcement ainsi que son engagement dans la sensibilisation de la société civile au-delà de ce 
programme.  

7.2 Infrastructures et ressources propres engagées dans le projet par le partenaire local 
Performance Afrique Guinée, partenaire stratégique de Nouvelle Planète en Guinée, apporte son 
expertise en gestion et suivi d’interventions et met à disposition son personnel ainsi que ses locaux, à 
Kindia, garantissant un suivi de proximité. L’équipe bénéficie également d’une excellente connaissance 
de la région et des bénéficiaires. Performance Afrique Guinée mobilise aussi son réseau de formateurs 
et d’experts techniques.  

7.3 Infrastructures et ressources propres engagées dans le projet par les populations cibles 
La contribution locale s’organise au niveau de chaque communauté villageoise pour les volets accès à 
l’eau et reboisement. Les bénéficiaires participent à différentes activités : main-d’œuvre non qualifiée 
pour creuser les tranchées et poser les tuyaux, fourniture de matériaux de construction disponibles 
localement (sable, gravier, etc.) et mise à disposition d’un lieu sécurisé pour leur entreposage. Pour la 
construction des latrines et des foyers améliorés, seules les familles souhaitant en bénéficier doivent 
contribuer pour recevoir le soutien correspondant. Les réunions régulières et actions de sensibilisation 
permettront de préciser les attentes tout au long du projet.  
 
 15.10.2025 
 Ibrahima Sambégou Gassama, Performance Afrique Guinée 
 Xavier Mühlethaler, Nouvelle Planète 



Modèle "Ordinaire" Budget et plan de financement

Budget-plan_financement_GC_Linsan Sougueta_WASH_26-28.xls/ Budget-Plan fincmt Phase

Budget global - programme WASH et environnement de Souguéta et Linsan 
(2026-2028) 26-09
Budget établi le (date) 15.10.25
Période, du …… au ……. 01.01.26 31.12.26 01.01.27 31.12.27 01.01.28 31.12.28 01.01.25 31.12.27
Taux de change appliqué GNF 1.- Fr 0.00 GNF 1.- 0.0001 GNF 1.- 0.0001 GNF 1.- 0.0001

 GNF CHF GNF CHF GNF CHF GNF CHF
1 Investissement
1.1 Mise en place des 6 adductions d'eau gravitaires 751’049’200.00 75’104.92 630’992’000.00 63’099.20 755’909’200.00 75’590.92 2’137’950’400.00 213’795.04
1.2 Subvention pour 186 latrines 353’855’000.00 35’385.50 182’154’000.00 18’215.40 404’120’000.00 40’412.00 940’129’000.00 94’012.90
1.3 6 systèmes de gestion de déchets (33 décharges) 86’775’000.00 8’677.50 33’375’000.00 3’337.50 100’125’000.00 10’012.50 220’275’000.00 22’027.50
1.4 Protection et reforestation (21 ha) 44’570’000.00 4’457.00 82’310’000.00 8’231.00 63’440’000.00 6’344.00 190’320’000.00 19’032.00
1.5 Promotion des foyers améliorés (304) 20’000’000.00 2’000.00 20’000’000.00 2’000.00 20’000’000.00 2’000.00 60’000’000.00 6’000.00

Sous-total Investissement 1’256’249’200.00 125’624.92 948’831’000.00 94’883.10 1’343’594’200.00 134’359.42 3’548’674’400.00 354’867.44
2 Activités
2.1 Etude technique (enquête, topographe, géomètre et hydraulicien) 22’500’000.00 2’250.00 22’500’000.00 2’250.00 22’500’000.00 2’250.00 67’500’000.00 6’750.00
2.2 Création et structuration des 6 comités WASH et formation des 18 techniciens villageois 7’000’000.00 700.00 7’000’000.00 700.00 7’000’000.00 700.00 21’000’000.00 2’100.00
2.3 18 campagnes de sensibilisation à l’hygiène et à l’assainissement 17’000’000.00 1’700.00 17’000’000.00 1’700.00 17’000’000.00 1’700.00 51’000’000.00 5’100.00
2.4 6 formations en traitement des déchets 5’000’000.00 500.00 5’000’000.00 500.00 5’000’000.00 500.00 15’000’000.00 1’500.00
2.5 6 formations en compostage 12’000’000.00 1’200.00 12’000’000.00 1’200.00 12’000’000.00 1’200.00 36’000’000.00 3’600.00
2.6 Structuration de 6 comités environnementaux et formation de 32 pépiniéristes 10’500’000.00 1’050.00 10’500’000.00 1’050.00 10’500’000.00 1’050.00 31’500’000.00 3’150.00
2.7 6 campagnes de sensibilisation aux enjeux environnementaux/climatiques 15’000’000.00 1’500.00 15’000’000.00 1’500.00 15’000’000.00 1’500.00 45’000’000.00 4’500.00

Sous-total Activités 89’000’000.00 8’900.00 89’000’000.00 8’900.00 89’000’000.00 8’900.00 267’000’000.00 26’700.00
3 Communication

Sous-total Communication 0.00 0.00 0.00 0.00 0.00 0.00 0.00 0.00
4 Fonctionnement: frais de personnel
4.1 Responsable programme sur place 48’000’000.00 4’800.00 48’000’000.00 4’800.00 48’000’000.00 4’800.00 144’000’000.00 14’400.00
4.2 Animateur local du programme 28’800’000.00 2’880.00 28’800’000.00 2’880.00 28’800’000.00 2’880.00 86’400’000.00 8’640.00

Sous-total Personnel 76’800’000.00 7’680.00 76’800’000.00 7’680.00 76’800’000.00 7’680.00 230’400’000.00 23’040.00
5 Autre frais de fonctionnement et monitoring     
5.1 Frais de suivi et de déplacements 63’049’968.00 6’305.00 52’553’400.00 5’255.34 66’023’768.00 6’602.38 181’627’136.00 18’162.71
5.2 Evaluation et audits 0.00 0.00 0.00 0.00 95’000’000.00 9’500.00 95’000’000.00 9’500.00

Sous-total Autre frais de fonctionnement 63’049’968.00 6’305.00 52’553’400.00 5’255.34 161’023’768.00 16’102.38 276’627’136.00 27’662.71
Sous-total Général 1’485’099’168.00 148’509.92 1’167’184’400.00 116’718.44 1’670’417’968.00 167’041.80 4’322’701’536.00 432’270.15

Suivi du projet et administration 10’395.69 8’170.29 11’692.93 30’258.91
158’905.61 124’888.73 178’734.72 462’529.06

GNF CHF GNF CHF GNF CHF GNF CHF
6 Coût total du projet 158’905.61 124’888.73 178’734.72 462’529.06
6.1 Contribution du partenaire local (charge incluse dans budget) 144’000’000.00 14’400.00 99’000’000.00 9’900.00 157’000’000.00 15’700.00 400’000’000.00 40’000.00
6.2 Autre contribution locale (incluse dans le budget) 0.00 0.00 0.00 0.00 0.00 0.00 0.00 0.00
6.3 Financements de bailleurs internationaux
6.3 Budget total projet présenté à la Fedevaco 144’505.61 114’988.73 163’034.72 422’529.06
6.4 Fonds propres de l'OM et autres financements privés 60’000.00 45’000.00 45’000.00 150’000.00
6.5 Financements publics (autre fédération cantonale ou DDC- IGP inclus) 0.00 0.00 0.00 0.00
6.7 Financement demandé à la Fedevaco 84’505.61 69’988.73 118’034.72 272’529.06

Pourcentage de cofinancement demandé à la Fedevaco 58% 61% 72% 64%
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Annexes 
 
Annexe 1 : Situation géographique de la sous-préfecture de Souguéta et Linsan 
 

 
 
Annexe 2 : Situation géographique des 6 villages 

  

Sous-préfecture 
de Souguéta 

Kindia 
(38 km) 

Sous-préfecture 
de Linsan 

Mamou 
(55 km) 



Annexe 3 : Photos pour illustrer la situation actuelle 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Annexe 4 : Réalisations prévues 
 

4.1 Réservoir 4.2 Borne-fontaine 

 

4.3 Sensibilisation à l’hygiène 4.4 Latrines 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

4.5 Foyer amélioré  4.6 Reboisement


